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COMPTE RENDU DU VOYAGE d’AVRIL 2010 
Participants au voyage –  

Chantal Malabre notre Présidente, Christa et Helmut Deistler, Jacqueline et Jean-Pierre Errot,  

 

Notre mission s’est déroulée entre le 8 et le 29 avril 

 

8 avril 2010 - 

Nous arrivons à l’aéroport de Marseille vers 14 heures pour un envol prévu à 17 heures.  

Après une heure d’attente  nous étions très proches de l’enregistrement !!! C’était sans compter avec une alerte à la bombe 

et une évacuation totale de l’aéroport ! 

45 mn plus tard nous reprenons la file d’attente et finissons par enregistrer nos bagages (11 en soute, une dizaine en 

cabine). 

Après une attente d’une heure, Air Madagascar nous annonce qu’il nous faut récupérer nos bagages, le vol est annulé. 

Nous récupérons alors nos bagages (entre temps on nous aura volé 16 casquettes dans nos bagages en soute !) et Air Mad 

nous conduit vers un hôtel proche de l’aéroport en nous informant que le vol sera pour demain matin. 

 

9 avril – (Nous devrions être à Tana où nous avions un emploi du temps très chargé, achats programmés, rendez-

vous…) 

Air Mad nous récupère à l’hôtel à 8 h 30 pour un décollage prévu à midi de Marseille. 

En fait nous décollerons vers 13 heures. Nous arriverons à Tana à 23 h 40. Les formalités de douane ne posent aucun 

problème. Nous arrivons à l’hôtel à 2 heures du matin. 

Nous apprendrons par la suite que l’avion qui devait nous acheminer vers Tana la veille à subit un feu de réacteur en vol. Il a 

donc fallu que Air Mad envoie un autre avion de Tana pour nous récupérer. 

 

10 avril –  

Nous retrouvons au petit déjeuner nos amis d’Electriciens sans Frontières (ESF)  et de Solidarité Homéopathie (SH). Le 

minibus que nous avons loué est là. 

Après un détour au bureau de change, nous descendons vers Ambositra que nous atteindrons la nuit tombée. 

 

11 avril – 

Nous sommes Dimanche, la ville est très calme ! Nous visiterons quelques artisans (marqueterie, tourneurs sur bois…) et 

nous passerons nos premières commandes d’artisanat. 

Le Midi nous serons rejoints par Monsieur le Maire d’Antoetra avec lequel nous organiserons les derniers détails des 

différentes missions (ESF, SH et Babakoto). Il nous faut organiser les déplacements, portages, hébergements etc… 

 

12 avril – 

Nous partons tous pour Soamandroso, village le plus au nord de la commune. ESF commencera un projet d’adduction d’eau à 

Ankarenana, village proche de Soamandroso. SH et Babakoto visiterons la nouvelle école de Soamandroso, fonctionnelle 

depuis une année. Nous y rencontrerons la population et distribuerons aux plus pauvres de nombreux vêtements. Nous y 

verrons également les plantations récemment faites et le jardin scolaire. 

Le soir nous rentrerons sur Antoetra où nous logerons au gîte Papavelo.  ESF restera à Ankarenana pour son projet et 

continuera ensuite à pied dans les villages du nord. 

 

13 avril – 

SH commencera ses consultations au Centre de santé d’Antoetra malgré l’absence du Médecin titulaire du poste. Ces 

consultation se poursuivront sur les 2 CSB (Antoetra et Faliarivo) jusqu’au 20 avril. 

Babakoto se rendra à HOLOMA, village situé à 8 km au sud est d’Antoetra.  Nous y visiterons le chantier de construction de 

l’école. Celui-ci est bien avancé, l’ouverture de l’école est programmée avant la fin du mois de mai. 

Le chantier est en pleine activité, toute la population travaille, une vraie fourmilière ! 

Les habitants travaillent depuis tôt le matin. Ils s’arrêteront vers 15 heures et nous prendrons le repas tous en commun sur 

des nattes disposées sur le terrain de football (2 petits cochons tués pour l’occasion et du riz).  Nous serons 450 !. 

Ensuite mous procéderons à l’inauguration du terrain de football. 

Nous profiterons de notre passage pour offrir une grosse quantité de vêtement aux familles les plus pauvres d’Holoma, ainsi 

qu’à nos équipes de maçons. 

Nous rentrerons le soir à Antoetra fatigués mais plein de souvenirs. 

 

14 avril - 

Nous sommes mercredi, jour le marché. Le village grouille de monde. 

La journée commencera par une réunion avec tous les Chefs de Fokontany, présentation de notre Présidente, rappels des  

principes etc….  Ensuite un petit verre de l’amitié nous sera offert par la Mairie (coca, jus de fruit…) 
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Nous procéderons à la suite à la plantation des hélianthes que nous avons apportées. 150 plants constitueront une pépinière. 

Le terrain a été travaillé dans l’enceinte du CEG qui gèrera cette pépinière. Le but, fournir en plants tous les villages. 

Tous les Babakoto ne mangeront pas à midi ! Nous avons organisé des réunions avec toutes les cellules de projet, le but étant 

de finaliser les projets, bien s’entendre sur la répartition des tâches, rappel des principes etc…. 

Ensuite c’est le tour du CEG, vérification des comptes de la coopérative scolaire. Puis vient le tour des responsables du 

sport à Antoetra, la gestion des équipements sportifs…..  Ensuite réunion avec l’Infirmier de Faliarivo…. Bref une journée 

trop courte !  Le soir nous couchons au gîte Papavelo à Antoetra. 

 

15 avril – 

Nous avons une réunion à l’école primaire catholique d’Antoetra.  Le but, mettre au point le projet d’agrandissement de cette 

école. Nous ya passerons une bonne partie de la matinée. 

Nous procéderons ensuite à la distribution de vêtements aux familles les plus pauvres, également nous leur offrirons des 

lampes à dynamo, destinées à leur éviter l’achat du pétrole. 

Le soir nous rentrerons à l’hôtel à Ambositra.  Que la douche était bonne !!! 

 

16 et 17 avril – 

Nous passons les 2 jours  à Ambositra, rencontre avec le CISCO (l’Inspecteur d’académie) et avec l’Inspecteur de la santé.  

Nous ferons le tour des artisans, achat d’artisanat….. rencontre avec le Maire pour un bilan de la semaine. 

 

18 et  19 avril – 

Nous remontons sur Tana en deux jours. Nous nous arrêterons à Antsirabé pour y rencontrer un ami, acheter quelques 

pierres… 

Nous sommes accompagnés de notre Chef maçon « Régis ».  Nous nous sommes rendu compte qu’ils travaillent avec des outils 

archaïques, d’un autre temps. Nous lui avons proposé de nous accompagner à Tana pour leur acheter du matériel un peu plus 

moderne et de qualité. 

 

20 avril –  

Nous arrivons à Tana vers 11 heures, nous rendons visite à notre contact à Tana, celui qui a réceptionné le container dans 

lequel devait être  notre marchandise. Hélas mis à part une machine à écrire de plus, nous ne récupérerons rien.  Bilan de 

l’opération, 50 % de notre marchandise a été volée (100 paires de chaussures de foot, des jeux de maillots de foot etc….). 

Nous irons voir un vendeur de motos (pour le Centre de Santé de Faliarivo) et nous passerons beaucoup de temps chez 

« Monsieur Bricolage ». 

C’est la deuxième fois de sa vie que Régis vient à Tana.  Il est émerveillé ! Il découvre des outils qu’il ne connaissait pas. (un 

serre joint par exemple…).  Il aurait acheté le Magasin ! 

Bref nous achèterons ce qui nous semble nécessaire pour améliorer leurs conditions de travail…. 

 

21 avril –  

Nous passerons la journée à Tana à acheter de l’artisanat  

 

22 au 26 avril - 

Nous nous reposerons sur la côte Ouest à Morondava, tout en achetant de l’artisanat. 

Nous avions prévu rentrer à Tana le lundi 26 (nous avions nos billets). Ce fut sans compter avec Air Mad, l’avion du lundi a 

été annulé et reporté au mardi ! 

 

27 et 28 avril – 

Derniers achats dans Tana,  au marché de la petite vitesse, Andravoangy et la digue et bouclage des valises qui se termina à 

24 h.. 

A l’arrivée à l’aéroport nous avions 14 kilos de surplus de bagages et Air Mad nous demande 140 euros. 

Nous avons mis en avant les problèmes que nous avons eus avec eux ! Ils ont passé l’éponge ! 

Nous avons décollé de Tana avec une heure de retard ! 

 

 

 

 

Au cours de ce voyage, nos impressions, les sujets abordés…. 

 

EDUCATION 
 

Dans ce domaine nous n’avons pratiquement que des satisfactions. 

Les écoles réalisées sont bien entretenues, le personnel enseignant est en place, le CISCO ayant rempli ses engagements. 
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A noter que le CISCO va mettre en chantier 3 écoles sur la commune, 2 classes à Ambahona, 2 à  Anosizato et 2 à Antoetra. 

 

La  population est courageuse, construire des bâtiments dans ces zones enclavées n’est pas facile, des tonnes de matériaux 

sont à transporter à dos d’hommes. 

A HOLOMA nous avons vu les habitants transporter le gravier, les moellons, le sable.  La carrière est située à plus d’un 

kilomètre du village. Tout le monde participe, même les enfants transportent le sable (quelquefois seulement deux ou trois 

kilos). C’est un chapelet de personnes qui inlassablement vont et viennent de la carrière au chantier. 

Cette école commencée en janvier sera terminée en fin de mois de mai, école de 4 classes, 33 mètres de façade ! Nous 

avions prévu 10 mois de travaux. 

 

Nos maçons sont professionnels et le résultat est là. 

 

Notre meilleur souvenir est ce repas pris en commun sur le terrain de foot à Holoma, toutes ces assiettes débordant de riz 

et ce morceau de gras de porc posé dessus ! 

 

Les seuls problèmes que l’on rencontre actuellement : 

SONIERANA – Nous rencontrons énormément de rochers à l’emplacement du terrain et de l’école. Le terrain est terminé, la 

plateforme de l’école est en phase de finition. Nous avons perdu 4 ou 5 mois ! 

SAKAIVO SUD – Ici c’est la population qui traîne. Il semblerait que les terrassements soient maintenant en phase de 

finition. Pour la construction du bâtiment, nous procéderons par étapes pour maintenir la pression aux habitants. 

  

SANTE  
 

Dans ce domaine, le tableau est moins réjouissant : 

 

Centre de santé d’Antoetra – C’est le CSB le plus accessible (en voiture) et c’est celui qui est le moins performant et c’est 

peu dire !  Le médecin (une femme) perçoit un salaire de l’Etat comme « médecin résidant ». A ce titre elle doit 5 jours 

d’ouverture en consultation du CSB par semaine et une présence physique à son logement de fonction le week end. 

Vérification faite elle a assuré en février 5 jours de présence en semaine, en mars 6 jours de présence en semaine, au 14 

avril elle avait ouvert le CSB 4 jours !!!  Elle est toujours absente le week end. 

Lors de notre présence, elle nous a demandé de lui financer un scooter pour faciliter ses déplacements. Notre réponse a été 

très ferme : « travaillez d’abord, on verra ensuite lorsque vous aurez fait preuve d’intérêt vis-à-vis des malades » 

 

Marie, Médecin SH qui a passé quelques jours avec elle nous a confié être en face d’une personne qui n’a pas envie de 

travailler, elle n’ausculte même pas les malades qui se présentent au CSB……. 

Lors de notre rencontre avec le Médecin Inspecteur du District nous l’avons alertée sur ce problème.  Elle nous a dit qu’elle 

étudiera un éventuel remplacement. 

Le Maire conscient de ce problème ne peut rien faire, le médecin  étant fonctionnaire d’Etat 

 

Centre de santé de Faliarivo – C’est le CSB le plus enclavé, environ 20 km à faire à pied.  Il est tenu par un Infirmier, 

Honoré. Selon les informations recueillies sur place il semble que le CSB fonctionne bien. Il est présent, sa femme est 

professeur à l’annexe du CEG. Il s’est bien intégré à Faliarivo, s’occupe des jeunes qu’il entraîne au foot…. 

Nous l’avons rencontré lui avons confirmé que nous allions lui financé une moto dès qu’il aura réussi son permis de conduire, 

seul obstacle actuel.  Il devrait l’obtenir rapidement. 

Marie, Médecin SH a passé quelques jours en consultations avec lui, il semble très motivé. 

 

DIVERS – Nous avons distribué 40 lampes à dynamo pour éviter aux villageois d’avoir à supporter l’achat du pétrole. 20 ont 

été distribuées à des personnes « évoluées », instituteurs, médecin, infirmier, secrétaire de Mairie…. et 20 ont été 

distribuées à des personnes « pauvres ». 

C’est un essai. Nous verrons ce que cela donne, fiabilité, utilisation…. 

 

 

********* 

 


